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Contrôle qualitéVL5

Antonio Bilardo a pris les commandes du NStCM en septembre dernier. Il rappelle notamment 
l’importance capitale de disposer d’un nouveau dépôt pour les rames.  PHILIPPE MAEDER

Mobilité
Antonio Bilardo 
est le nouveau 
président du Nyon-
Saint-Cergue-Morez 
qui fête ses 100 ans 
ce week-end

Raphaël Ebinger

Antonio Bilardo a repris la prési-
dence du Nyon-Saint-Cergue-Mo-
rez depuis le mois de septembre
dernier. Il était entré en 2006 au
conseil d’administration comme
représentant de la Commune de
Trélex, quand il est devenu syn-
dic. Ayant remis son mandat poli-
tique le 31 juin, il y siège désor-
mais en qualité d’actionnaire 
privé. Interview à l’aube des festi-
vités du 100e anniversaire de la
compagnie qui se dérouleront ce
week-end à Saint-Cergue (lire ci-
dessous).

Qu’est-ce qui vous a motivé 
à reprendre la présidence?
Il y a une continuité avec le man-
dat politique qui consiste à défen-
dre l’utilité publique. Mais c’est la
conviction et la passion pour le
NStCM qui est le moteur de mon
engagement.

Etes-vous un usager du train?
J’ai été un utilisateur régulier. J’al-
lais souvent skier à la Dôle avec le
NStCM quand j’étais jeune. Il y
avait encore les bancs et le chauf-
fage, qui donnait une odeur assez
typique aux rames. J’ai un atta-
chement pour cette ligne. J’ima-
gine aussi pouvoir le prendre plus
régulièrement maintenant que je
ne suis plus syndic. Depuis Trélex,
je peux être en 28 minutes à Cop-
pet, où je travaille. Avec la ca-
dence au quart d’heure, on a un
outil de transport performant.
Raison pour laquelle il doit se dé-
velopper.

Il y a justement beaucoup 
de défis à relever 
pour concrétiser 
ce développement…
Le dépôt est la pierre angulaire
des projets du NStCM. Sans lui, on
ne pourra pas entretenir les nou-
velles rames qui seront mises à
l’arrêt. Il faudra oublier la ca-
dence au quart d’heure mise en
place en décembre dernier jus-
qu’à Genolier. Même la demi-
heure pourrait en souffrir. Outre
l’atelier-dépôt, il ne faut pas

oublier tout le reste, avec la réno-
vation des gares de Trélex et de
Genolier. Les travaux sur le via-
duc de la Colline à Givrins ont dé-
buté. Il faut aussi penser à l’avenir
de la gare de Saint-Cergue.

Où en est-on aujourd’hui 
dans le dossier du dépôt?
La semaine dernière, nous avons
reçu une bonne nouvelle. L’Office
fédéral de l’environnement a 
donné son feu vert. Il ne manque
donc plus que celui de l’Office fé-
déral du développement territo-
rial. Ce serait un beau cadeau à
l’occasion du 100e anniversaire si
nous pouvions recevoir d’ici à la
fin de la semaine la réponse posi-
tive de l’Office fédéral des trans-
ports (OFT), qui permettrait de
lever les oppositions et d’aller en-
fin de l’avant. Nous avons donné à

l’OFT des dates limites qui sont
incompressibles. Si le premier 
coup de pelle n’est pas donné à fin
2017, voire en 2018, ce sera très
compliqué de poursuivre l’exploi-
tation de la ligne avec les stan-
dards d’aujourd’hui.

Et si vous n’aviez pas 
le dernier feu vert à temps, 
que se passerait-il?
Ce serait catastrophique. Avec un
train performant, les gens ne se
posent plus la question et délais-
sent leur voiture. Vous imaginez,
s’il n’y a plus de train? La circula-
tion se densifiera. Il y a par exem-
ple déjà 8000 véhicules par jour
qui traversent Trélex. Sans le
train, ce serait intenable.

Est-ce encore une priorité 
d’avoir la cadence au quart 

d’heure jusqu’à Saint-Cergue?
Je milite pour cela. Aujourd’hui, il
faut trop de temps à un habitant
de Saint-Cergue ou de La Cure
pour descendre jusqu’en plaine.
J’espère donc que la Confédéra-
tion mette cette cadence dans ses
priorités. Avant, elle était plani-
fiée pour 2020. Maintenant, elle
l’est pour 2030. Nous pousserons
pour la mettre en place avant
2030.

Est-ce un moyen pour 
diminuer le trafic automobile 
frontalier?
C’est un défi pour moi. Il faut tra-
vailler avec Les Rousses et le sec-
teur français proche pour permet-
tre aux frontaliers de prendre le
train. Il faudra construire un P+R à
La Cure ou à Saint-Cergue. Il faut
travailler sur ce dossier.

Dans cinquante ans, à quoi 
ressemblera le NStCM?
La ligne sera renforcée. Il y aura
peut-être un RER entre Nyon et
l’Asse avec des trains toutes les
sept minutes et demie. L’Asse se
développe, tout comme la zone
commerciale de Signy, avec le
projet Fléchères-Nord. Il y aura
besoin d’enlever des voitures sur
les routes en favorisant les trans-
ports urbains et périurbains. Une
des possibilités serait de créer un
RER.

La Côte

«Mettre les frontaliers 
dans le train est un défi»

A Préverenges, Yadlo 
mouille ses festivaliers
Loisirs
Pour sa deuxième édition, 
le festival animera les rives 
du lac jusqu’à dimanche. 
Montée par une bande de 
potes, la manifestation vise 
à promouvoir les sports du 
lac dans un cadre ludique

«Mouille ton corps, arrose ton es-
prit!» Surfant sur la vague du dic-
ton «Un esprit sain dans un corps
sain», le festival Yadlo invite mor-
dus de sports aquatiques et néo-
phytes en quête de sensations la-
custres à venir s’essayer au
stand-up paddle, au windsurf ou
encore au wakesurf. Montée par
une équipe de copains, cette ma-
nifestation déferle ce vendredi sur
les rives de Préverenges et s’éten-
dra jusqu’à dimanche soir.

«Notre but est de faire décou-
vrir les sports du lac à un large
public», explique Quentin de Lat-
tre, responsable communication.
L’an dernier, la première édition
de Yadlo avait attiré pas moins de
5000 visiteurs. «En fait, la mani-
festation existait depuis plusieurs

années sous le nom de Surf Shop
Party. A cause de son nom, les
gens croyaient qu’elle n’était des-
tinée qu’aux initiés, observe
Quentin de Lattre. Nous avons
donc créé une nouvelle associa-
tion l’année dernière et avons dé-
cidé de rebaptiser le festival, afin
de lui donner plus d’ampleur.»

Le clou des festivités? Diman-
che, le Championnat suisse de
SUP Polo, mélange de water-polo
et de stand-up paddle inventé l’an
dernier sur les rives de Préveren-
ges, éclaboussera le public. Les
moins téméraires s’inscriront aux
cours d’initiation de stand-up
paddle, de windsurf et de wake-
surf, ou encore au Power Yoga. Le
tout sera arrosé de convivialité,
puisqu’une brochette de DJ se
chargeront de l’animation musi-
cale, tandis que des food trucks
ravitailleront les sportifs. L’accès
au festival Yadlo est gratuit, mais
certaines activités sont payantes. 
N.R.

Yadlo’16 
Préverenges, du 8 au 10 juillet 2016
www.yadlo.ch

La Sarraz
Le château rouvre 
ses portes

Après une longue fermeture 
due à ses déboires financiers, 
le château de La Sarraz dévoi-
lera à nouveau ses trésors 
au public à l’occasion de deux 
journées portes ouvertes gratui-
tes, ce mercredi, puis le 27 juillet 
(de 13 h à 17 h). Les visiteurs 
pourront découvrir les recoins 
de l’édifice, dont le donjon 
et les combles, mais aussi 
se balader dans le parc et sur 
le tour de ronde du château. 
Le public pourra également 
visiter le Musée du cheval. Enfin, 
une animation intitulée «Dessi-
ne-moi un château» sera 
proposée aux enfants. N.R.

Grens
Un festival, 
un Grand Soir

Ils auront partagé une semaine 
avec un seul but: organiser 
un festival. Après une intense 
préparation, une vingtaine 
de jeunes âgés de 8 à 18 ans 
réunis par l’association Activités 
Jeunesse Nyon proposeront, 
samedi dès 17 heures, le résultat 
de leur labeur. Ainsi, dans 
un champ de Grens pousse de-
puis quelques jours décorations 
et structures colorées pour abri-
ter les animations les plus diver-
ses: des concerts, des stands 
de nourriture ou de boissons, 
mais aussi des acrobaties, 
du cinéma ou encore des jeux. 
Infos: www.legrandsoir.ch. G.B.

Percussions celtes
Rolle Le Centre de percussions 
de La Côte donnera un concert 
aux accents celtiques sous 
la baguette de Claude Meynent, 
demain soir à 20 h 30 et 
dimanche à 11 h, au Casino-Théâ-
tre de Rolle. L’ensemble, créé 
il y a tout juste vingt ans, sera 
accompagné par le groupe 
Doolin. Entrée libre, collecte 
à la sortie. Informations sur 
le site www.cplc.ch. N.R.

Récital d’orgue
Morges Le musicien Pierre 
Porret donnera un récital 
d’orgue au temple de Morges, 
dimanche à 18 h 30, dans 
le cadre des concerts d’été. 
Entrée libre, collecte à la sortie. 
Renseignements 
au 021 801 15 02. N.R.

A la présidence

Valérie Jeanrenaud, nouvelle 
syndique de Burtigny, s’impose 
comme une personnalité 
qui compte dans le district. 
La nouvelle syndique a été élue 
à la présidence de l’Assemblée 
des délégués du Conseil 
régional. «Il est important de 
montrer que les petites commu-
nes peuvent prendre des 
responsabilités au sein de cette 
institution», relève l’élue, qui veut 
aussi porter l’étendard des 
femmes en politique. R.E.

Vingt jeunes animeront 
des orphelinats au Népal
Cœur de La Côte
Agés de 15 à 20 ans, les 
participants décolleront 
en 2017 vers Katmandou, 
encadrés par les centres 
des jeunes de Gimel, 
d’Aubonne et d’Etoy

C’est au lendemain du tremble-
ment de terre qui a rasé le Népal,
en avril 2015, qu’a germé l’idée.
«Dans nos trois centres, à Aubon-
ne, à Etoy et à Gimel, les jeunes
ont énormément parlé de ce 
séisme. C’était assez impression-
nant», se souvient Patrick Ouellet,
animateur à Aubonne. «Lors
d’une de nos rencontres hebdo-
madaires, on s’est dit qu’on de-
vrait organiser un voyage au Né-
pal», raconte Grégoire Borboën,
responsable du centre de Gimel.
«On l’a déjà fait, en 2013 au Bur-
kina Faso.» Si l’équipe avait alors
consacré dix mois à la récolte de
fonds (45 000 francs) et était par-
tie à trois accompagnants pour
une quinzaine de jeunes, cette 
fois, dix-huit mois sont prévus
pour réunir 70 000 francs. Sept
(ou huit) animateurs et une infir-
mière accompagneront la ving-
taine d’ados sélectionnés pour dé-
coller, au tout début des vacances
scolaires d’octobre 2017.

Avant cela, les participants
auront dû passer par une sélection
drastique, sur dossier. «Sur cin-
quante candidatures, nous en 
avons retenu vingt», explique Gré-
goire Borboën. Age minimum à
l’inscription: 14 ans. «Une fille de
13 ans nous a envoyé quatre pages

manuscrites, avec un projet précis
et même un plan de financement!
Du coup, on a fait une exception.»
Car il en faudra, des idées.

«La condition de base, pour-
suit Patrick Ouellet, c’est que les
parents ne paient pas un sou, à
part, si on n’y arrive pas, le visa et
les vaccins.» Ce sont donc les par-
ticipants, coachés par les anima-
teurs, qui devront se débrouiller
pour réunir le budget nécessaire.
«Ils ont pour mission de travailler
pendant les vacances et gagner
chacun 600 francs par été», dé-
taille l’Aubonnois. Ainsi, un jeune
a décidé de vendre des tresses.
«Il a déjà quasiment réuni la
somme!» Au programme encore:
travaux dans les vignes, organisa-
tion de soupers de soutien et réali-
sation du dossier pour les deman-
des de soutien auprès des entre-
prises et clubs service de la région.

Au Népal aussi, les jeunes de-
vront bosser. «Durant tout le sé-
jour, ils organiseront et assure-
ront des animations dans deux or-
phelinats de Katmandou», dont
celui géré par Sagarmatha, une
organisation liée à l’Ecole interna-
tionale de la Châtaigneraie, qui
apporte son expérience au projet.
«C’est précieux, parce qu’ils ont
déjà un réseau sur lequel nous
pouvons nous appuyer», se ré-
jouit Patrick Ouellet. Un excellent
moyen d’assurer aux ados une
aventure aussi sûre qu’instruc-
tive. D’ici là, ils auront d’ailleurs
été formés à la recherche de
fonds, aux premiers secours ou
encore aux secrets d’une anima-
tion réussie. Notamment. G.B.

Les animateurs: Léa Bertani, Samuel Ribeiro, Patrick Ouellet, 
Laetizia Fedele, Jean-Philippe Gay et Grégoire Borboën. 

Programme du centenaire
La fête du centenaire se tiendra 
durant la journée de samedi, dès 
10 h, le long de la rue de la Gare à 
Saint-Cergue où il sera possible de 
se sustenter.
Animations musicales 11 h 30 
New Sisters (jazz des années 30 et 
40); 14 h 30 Patrick Juvet (chanson 
française), 16 h Eliana Burki 
«Arcadia» (cor des Alpes réinventé), 

17 h 30 animations de clôture.
Expo Des images, photos et articles 
seront exposés dans la rue pour 
retracer l’histoire de la ligne. 
L’automotrice rénovée par 
l’association Nyon-Saint-Cergue 
Rétro sera présente.
Théâtre Tout au long de la journée, 
des comédiens immortaliseront les 
grandes étapes de la ligne.
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